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De belles pages à
découvrir où les
animations et les

récits témoignent de la
vitalité et du sens des
réalisations de notre
communauté éducative.

Un nouveau Logo scelle plus explicitement
l’enracinement dans le réseau français des
établissements Lasalliens (Tutelle des Frères des
Écoles Chrétiennes avec pour fondateur Saint
Jean-Baptiste De La Salle). Cette appartenance
prend ses origines vers 1836 (cf. : L’histoire de
notre Pensionnat dans les n° 38 et 39 des Echos
Aux Lazaristes) et ne cesse de se croître jusqu’à
aujourd’hui où notre nouvelle Directrice du
Lycée partage, dans les pages qui suivent, le
sens et la force de son nouvel engagement.

Un nouveau polo, élaboré avec le concours
des élèves, reprend un écusson et une devise
retrouvés sur un drapeau-souvenir à l’honneur
des Anciens Lazaristes et combattants durant
les deux Grandes Guerres du siècle dernier.
« FOI et VAILLANCE » : la devise est ainsi libellée.
Pour  chacun des  membres  de notre
communauté la FOI est bien dans nos cœurs
et dans nos actions avec un désir visible de
connaître et de toucher d’autres cœurs. La
VAILLANCE qui recouvre bravoure, courage
et générosité conforte l’ardeur au travail et à
l’engagement. Dans la suite de cette revue,
Les témoignages de jeunes et d’adultes en
sont pétris.

Belle et lumineuse Fête de la Nativité dans
toutes vos familles.

F. BODIN,
Chef d’établissement coordonnateur

du Centre Scolaire « Aux Lazaristes »
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Les activités pédagogiques
culturelles et sportives

Collège

Collège

Le mercredi 22 janvier 2014, tous les élèves du niveau QUATRIÈME
ont participé au concours "Plumier d'or", organisé par l'association

Défense de la Langue Française.

Défense de la langue française

Deux élèves à l’honneur au Bridge!

Après avoir corrigé la partie
linguistique et culturelle, les trois
meilleures copies de chaque classe

ont été envoyées au mois de février à
Paris pour la seconde partie du concours,
la correction de l'expression écrite
relevant de la compétence d'un jury
national.

Fin mars, lors de la semaine de la
francophonie, nous avons appris qu’une
des élèves, Philomène BONNET, était
classée parmi les 60 premiers (le concours

ayant rassemblé plus de 15000 participants
cette année !).

Le mercredi 14 mai, dans les salons de
l’hôtel de la Marine à Paris, tous les
lauréats étaient réunis pour recevoir leur
prix. Quelle joie et quelle fierté pour
Philomène de se voir classer 2ème !

Toutes nos félicitations et merci à
Philomène d’avoir si bien représenté
Les Lazaristes !

A. FELTRIN, professeur
de lettres classiques sur le site Saint-Jean

LAnGuE FRAnçAISE

Dans le cadre de la classe théâtre pendant l’année scolaire 2013/2014, les élèves de
sixièmes 3 ont créé leur propre pièce de théâtre, avec l’aide de leur professeur de

français A.S Guez et de la comédienne M. Blanchet. Ils ont choisi des thèmes qui leur tenaient à cœur : les
jeux vidéos, l'écologie, les différences, l'école.

La vision du monde de la classe de sixièmes 3: De l’écriture à la mise en scène

Avec humour, et grâce à un auteur,
ils sont passés par la mise en écriture.
Puis  après  quelques mois  de

répétitions, nos petits acteurs sont montés
sur scène fin mai pour une très belle
représentation, pour la joie de tous.

Bravo pour ce beau projet mené par les
élèves ! Nous avons pu mener un projet
éducatif mettant en avant le travail,

l'engagement, la responsabilité dans la
société ; un projet théâtral apportant les
bases d'une discipline, les règles à respecter
et l'éveil à un art ; un projet humain
permettant d'échanger sur des sujets
d'actualité.

A.S GUEZ, professeur
de lettres modernes sur les sites
Saint-Jean et Saint-Barthélemy

THÉÂTRE

Chaque semaine, sur la pause de midi, des élèves du collège sur le site Saint-Jean, se sont
inscrits à des séances de bridge – Pendant toute l’année, ils ont

appris les différentes manières de jouer et c’est toujours impressionnant
de voir à quel point les élèves progressent en si peu de temps.

Le bridge est un , de type ,
consistant à comptabiliser le nombre de levées réalisées.
Il se pratique avec un , par quatre
joueurs, opposant deux équipes composées de deux
partenaires.

Il se déroule en deux phases :

- les qui déterminent le contrat à jouer
par le ;

- le pendant lequel le déclarant
tente de réaliser au moins le nombre de levées
(plis) annoncé par le contrat.

Deux élèves des LAZARISTES se sont
brillamment illustrés, Mathieu
Grondin et Julien Cardinal, lors des
compétitions dans la région : ils ont
été champions du Comité de
Lyonnais de Bridge et se sont qualifiés
pour la finale à Paris qui a eu lieu le
dimanche 25 mai 2014.

F. RAULIN, professeur de
physique-chimie en Prépas Ecam

enchères
déclarant

jeu de la carte

jeu de cartes jeu de levées

jeu de 52 cartes

C’est un exploit et nous pouvons les féliciter !
1

2

bRIdGE

Théâtre
Sixièmes 3
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Une fois n’est pas coutume, cette année tous les élèves du niveau sixième sont
allés à Notre-Dame de Parménie, le mercredi 3 septembre dans le cadre d'une

journée d'intégration.

Destination Parménie pour le séjour d’intégration des élèves de sixième

Ils ont été accueillis chaleureusement
par Frère Gilles qui, grâce à son
discours tonique et plein d'humour,

les a captivés en expliquant le parcours
de Saint Jean-Baptiste de La Salle. Frère
Gilles a su amuser les élèves par ses
anecdotes d'ancien conseiller principal
d’éducation tout en faisant passer des
valeurs de respect mutuel.

Ensuite les élèves ont été réunis par
petits groupes autour de Françoise Bodin,
S. Balmelle, C. Jullien pour découvrir

le programme de la pastorale et avec
B. Lesage pour le fonctionnement du
CDI.

Le Jeu "Qui est qui", très apprécié des
élèves pour découvrir les camarades
de la classe, a terminé le programme
de l'après-midi. Cette journée a été
riche en partage et a permis aux élèves
d e  s e  c on n a î t r e  d a n s  un  l i e u
magnifique. Les parents remercient les
accompagnateurs et la direction pour
l'organisation de cette journée.

PARMÉnIE

I l  f lottait  comme un air  de séjour
d’intégration à la Ruche, pourtant les tubes

à essai et différents appareils de mesure apportés par les professeurs
de sciences ont rappelé que nos élèves de sixième 1 et 2 étaient
venus en expérimentation.

Des petits « Lazos » chercheurs à la Ruche

En effet, c’est le projet EIST
(Enseignement Intégré de Science
et Technologie) qui était au centre

des préoccupations lors de ces trois
jours. Et quoi de mieux que l’air de la
montagne pour associer les disciplines
scientifiques (physique, chimie et SVT)
à la technologie. Les élèves ont pu
visiter une scierie, un chalet d’alpage
fabricant du reblochon et ainsi mêler
observations et questionnements
autour de la vie en montagne, la
t r a n s f o r m a t i o n  d u  b o i s ,  l a
transformation du lait, l’évolution des
outils et des énergies, les métiers
agricoles, etc.

Ce fut également l’occasion pour les
élèves de réaliser des prélèvements
dans les différents sous-bois, tourbières
et alpages et d’observer la faune et la
flore au cours d’une randonnée.

Ce séjour fut également l’occasion de
créer des moments de partage et de
réflexion avec Françoise Bodin (APS)
et B. Lesage (documentaliste) et de
s’émerveiller du reportage photo sur
les animaux de la montagne présenté
par Julien.

Les professeurs principaux, G. Gobet
(Sixième 1) et C. Chieze (Sixième 2)
ainsi que les professeurs de sciences,
B. Chaignon (SVT) et E. Marie
(Physique), sont satisfaits de la réussite
de ce séjour à Manigod et espèrent
mettre rapidement à profit les
démarches d’investigation entreprises.

C. CHIEZE, professeur d’E.P.S. sur
les sites Saint-Jean et Saint-Barthélemy

MAnIGOd L'enseignement « Sciences Plus »
en sixième est expérimenté depuis
2006.
Il permet de mettre en œuvre la
d é m a r c h e  d ' i n v e s t i g a t i o n
caractér ist ique des prat iques
scientifiques et technologiques et
favorise les expérimentations en
laboratoires et le décloisonnement
entre les disciplines.
La démarche 
r epose  su r  l ' obse r va t ion ,  l e
q u e s t i o n n e m e n t  e t
l'expérimentation. Ce dispositif
associe les disciplines scientifiques
expérimentales (sciences physique et
chimique et sciences de la vie et de la
Terre) à la technologie.

Les objectifs :
stimuler la curiosité et développer
le goût des sciences des élèves ;
faciliter la transition entre l'école
élémentaire et le collège ;
donner une cohérence entre les
d i sc ip l ines  sc ient i f iques  e t
technologiques ;
p r a t i q u e r  l a  d é m a r c h e
d ' i n v e s t i g a t i o n  e t  l e s
expérimentations en laboratoires
telle qu'elle est inscrite dans les
nouveaux programmes de sciences.

r é p o n d  a u x
objectifs du socle commun de
connaissances et de compétences;
il s'inscrit dans le respect des
programmes nationaux.

« Sciences plus »

« Sciences plus »

« Sciences plus »

E. DE SANTIS, professeur de musique sur
les sites Saint-Jean et Saint-Barthélemy

Sciences Plus
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En ce jeudi 25 septembre, nous nous dirigeons vers notre minibus… EN
ROUTE VERS PARMÉNIE !…

Notre journée d’intégration à Parménie: Joie et bonne humeur

Classe à projet "Architecture et Mathématiques"

PARMÉnIE

Apprendre à dessiner de
mémoire, face à un
modèle avec les outils

t r a d i t i o n n e l s  e t  a u s s i
apprendre la géométrie en
dessinant sur ordinateur.
L'année a bien débuté.

M. RIGAUD, professeur
de mathématiques

sur le site Saint-Jean,
F. PINELLI, professeur

d’arts plastiques
sur les sites Saint-Jean

et Saint-Barthélemy

CLASSE À PROJET

de rires et de jeux, nous
voici au pied de la colline de Parménie
que nous nous apprêtons à gravir sur
les traces de pèlerins d'autrefois.
Malgré la sueur et l'épuisement
INTENSE (6 km de marche !), nous
apprenons mutuellement à mieux
nous connaître, entre nous et avec
les professeurs.

Ouf ! Nous voilà finalement sur le site
de Parménie, aujourd'hui maison
d'accueil des Frères des Écoles
Chrétiennes et lieu où séjourna
autrefois Saint Jean-Baptiste de La
Salle. Nous sommes accueillis à la
chapelle par le frère Gilles qui nous
présente l'histoire de Parménie.

Les sonnent et
nous nous réunissons autour d'un

pique-nique convivial que nous
partageons avec nos amis, dans la
joie et la bonne humeur.

a lieu la « battle de
théâtre ». Afin de désigner le groupe
vainqueur qui participera à la bataille
finale opposant les cinq classes de
troisième, nous avons pu réaliser et
a s s i s t e r  à  d e  n o m b r e u s e s
représentations, très comiques et
originales. Pendant la finale, chaque
classe encourage avec enthousiasme
son équipe respective, et pour cause :
une sortie cinéma est à la clé pour
toute la classe gagnante ! Cette finale
aura été très enrichissante, par la
dif férence d' interprétation des
vainqueurs de chaque classe sur un
même sujet : « Que feriez-vous si vous
trouviez cinquante mille euros? ».

Après délibération du jury, l'équipe
désignée vainqueur est la 3ème… 4 !
Félicitations !

, nous repartons
vers notre minibus… Finalement, cette
journée  aura  é té  mémorab le ,
apparemment autant pour nous que
pour les professeurs, et c'est parmi les
rires, dans l'ambiance chaleureuse et
conviviale qu'aura été cette journée
que nous quittons Parménie, en
direction de Lyon…

Nous tenons à remercier les frères qui
nous ont accueillis, les organisateurs,
ainsi que les accompagnateurs, qui
se sont tous investis pour cette journée.

C. NOUGIER et E. LIN,
Élèves de TROISIÈME 5

Après 1h30

durant l'après-midi

douze coups de midi

Fin de cette journée

Les élèves de sixième 2 dessinant devant la cathédrale Saint-Jean
apprécient cette architecture, devant laquelle ils passent tous les jours !



6 Les Echos n°39 • décembre 2014

Lycée

Lycée

Une nouvelle année scolaire a commencé,
avec quelques changements dans

l'organisation du lycée.

Miriam CHEVALLEREAU succède à Wilfried
MARCHEVAL à la direction du lycée

Wilfried Marcheval, qui assurait
la direction du lycée depuis
quatre ans (après trois années

à la tête du collège), a pris cet été un
poste de chef d'établissement au
Collège Saint-Bruno à Marseille,
toujours dans le réseau lasallien.

Quand, au mois de mars dernier,
M. Bodin m'a parlé du poste de
directrice du lycée, j'ai
demandé un délai avant
de donner ma réponse,
bien consciente des
e n j e u x  e t  d e s
responsabilités. Il fallait aussi trouver
une personne pour me remplacer
comme responsable des Premières.
Merci à Véronique Gloriès d'avoir
accepté. J'ai pris le temps de la
réflexion, j'ai aussi beaucoup échangé,
avec Frédéric Bodin bien sûr, souvent
avec Wilfried Marcheval, et cela n'a
fait que renforcer mon sentiment que
les Lazaristes sont une "belle maison".

Une belle maison sur le plan des
compétences professionnelles et du
cadre de travail.

Je suis arrivée aux Lazaristes comme
professeur de SES il y a 14 ans déjà,
après 10 ans d'enseignement à Orléans
puis 4 années passées dans un lycée
de la région parisienne. Quand on
arrive aux Lazaristes, c'est d'abord le
cadre qui impressionne : les nombreux
escaliers, la vue sur Lyon et le Mont-
Blanc, l'espace. J'ai connu les années
de travaux avec certains cours dans ce
que les élèves avaient baptisé les
"bungalows" sur la cour d'honneur, la
mise en place du stage en entreprise
dans la filière ES (qui va s'étendre cette
année en STI2D), la création de la 7ème

puis de la 8ème classe de Seconde.

Je pense que je peux parler d'une
vocation d'enseignement : réflexion
entamée dès le début de mes études
d'Économie appliquée à Dauphine et

confirmée lors de mes premières
expériences de remplacement au lycée
Saint-Charles à Orléans, me motivant
pour préparer le CAPES et quelques
années plus tard l'agrégation.

Une vocation d'enseignement qui
s'appuie sur le goût du savoir. Les
Sciences économiques et sociales sont
de plus une discipline vivante : quand

j'ai fait mes études, il
n ' é t a i t  p a s  e n c o r e
question de zone euro,
d e  d é c o m p o s i t i o n
i n t e r n a t i o n a l e  d u

processus de production ou de
développement durable ! Chaque
année d'enseignement renouvelle ainsi
e n c o r e  a u j o u r d ' h u i  l e  p l a i s i r
d'apprendre et de transmettre.

Une vocation aussi entretenue par
certaines figures marquantes, comme
cette collègue lors de mon premier
poste qui m'impressionnait par sa
connaissance des élèves et la façon
dont elle les encourageait dans leur
réflexion sur l'orientation. Le hasard a
voulu que je la retrouve des années
plus tard… aux Lazaristes.

Une  voca t ion  d 'ense ignement
q u i  s ' a p p u i e  a i n s i  a u s s i  s u r
l'accompagnement des élèves.

C'est cette dimension que
j'ai pu approfondir en
prenant pendant 6 ans la
r e s p o n s a b i l i t é  d e s
Premières, et avec aujourd'hui la
direction du lycée : comment donner
du sens à ce que nous voulons
transmettre aux jeunes ? Ces deux
fonctions m'ont également beaucoup
apporté, sur la connaissance de la
complexité de fonctionnement d'un
établissement, le travail en équipe au
sein du conseil de direction, avec les
professeurs principaux et les autres
membres de la communauté éducative
(personnes de l'établissement et parents).

Mais les Lazaristes sont aussi une belle
maison sur le plan des relations
humaines, de l'ouverture aux autres.
L'appartenance au réseau lasallien, en
F r a n c e  e t  d a n s  s a  d i m e n s i o n
internationale, est un atout. Le parcours
au CLF (Centre Lasallien Français) que
j'entame cette année ne fait que m'en
convaincre davantage. Le projet
éducatif lasallien insiste sur la nécessaire
connaissance des élèves, impliquant
d'y consacrer du temps dès l'inscription,
dans les relations individuelles ou de
groupe, dans la rencontre des familles
ou les conseils de classe.

S'ajoute à cela aux Lazaristes une
addit ion de qual i tés  humaines
individuelles. Les parents que je
rencontre au moment des inscriptions
évoquent souvent ce qu'ils ont ainsi
perçu au moment de la Journée Portes
Ouvertes, à travers les discussions qu'ils
ont eues avec des adultes et des jeunes

de l'établissement. Des
jeunes souvent prêts
à s'engager, comme
en témoignent par

exemple leur participation active à la
LazoTeam et leur motivation dans les
échanges que nous avons pour la mise
en place d'un BDE.

C'est une chance de pouvoir exercer
son métier dans ces conditions, de ne
pas être dans un simple rapport
utilitariste au travail et de donner ainsi
du sens. C'est aussi une force.

M. CHEVALLEREAU,
Directrice du lycée

dIRECTIOn

les Lazaristes sont

une "belle maison"

Des jeunes souvent

prêts à s'engager

Miriam CHEVALLEREAU



En enseignement d’exploration « Méthodes et Pratiques Scientifiques », pour
développer le thème « Sciences et Aliments », un groupe d’élèves des classes de

seconde 1-6-7 et 8 était inscrit au concours REGALIME: j’aime manger local.
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RÉGALIM : J’aime manger local

Pour atteindre les objectifs du
concours, ils se sont intéressés à la
production d’un pain local. Ils ont

eu l’opportunité de rencontrer un
agriculteur de l’est lyonnais, président
de l’association « les Robins des Champs »
ainsi que celle de visiter la boulangerie
du vice-président de l’association « Victor
et Compagnie ».

Ils ont d’autre part expérimenté en
Mathématiques, Physique-Chimie et
Sciences et Vie de la Terre, les trois

disciplines associées. Ils se sont aussi
intéressés aux aspects économiques,
au développement durable et aux
métiers… Ceci afin de constituer un
dossier bilan : première étape du
concours.

Le jeudi 22 mai 2014, un groupe de
cinq élèves volontaires et motivés
défendu le projet devant un jury de
professionnels. Leur belle prestation
leur a permis de remporter le concours
devant cinq autres groupes venus de

la région. Ils ont gagné une belle
récompense: un dîner-dégustation chez
un chef étoilé, accompagné de leurs
trois professeurs, très fiers de cette
réussite.

Les élèves : Clément Atin, Baptistine
Gerin, Aida Arseyan, Alec Lapalud,
Victoire Gastaud et les 43 autres élèves
du groupe de MPS du jeudi.
S. AUDEGOND, professeur de mathématiques,

J.P PORTE, professeur de SVT,
K. DAUBEUF, professeur de physique chimie,

sur le site de Saint-Barthélemy

Après un an de préparation au club ''Sciences Plus'' 14 élèves ont passé
les tests des olympiades internationales : Florent Saint-Paul (1S5) s'est

classé 23ème sur 1166 candidats.

Les Olympiades de géosciences 2014

Ils ont traité des exercices difficiles
leur demandant de comprendre les
formes de relief à la surface de la

planète Titan puis l'hydrogéologie aux
États-Unis en lien avec les variations
climatiques du quaternaire et enfin ils
ont évalué les risques sismiques aux
États-Unis.

Pour les olympiades académiques de
géosciences Alexis Ayme de 1S1 s'est
classé 7ème et i l a été reçu par
l'inspectrice de SVT au planétarium
pour la remise des prix puis le 10 juillet
par la rectrice de l'académie de Lyon.

Vingt élèves ont participé à ce second
concours et six d'entre eux se sont
classés dans les cinquante premiers.

Ils ont traité trois exercices : le
premier a été consacré à l'origine
et au déplacement de la dune
du P i la t ,  le  second à  une
discussion sur la présence de
diamants dans un océan de
carbone liquide sur Neptune et
enfin ils ont collaboré à une
enquête policière en traitant
d'indices géologiques trouvés
sur le terrain.

Je félicite les lauréats et tous les
participants pour l'intérêt qu'ils
ont montré au cours de l'année
pour les géosciences.

A. MORETEAU,
Professeur de SVT sur

le site Saint-Barthélemy

SCIEnCES PLuS

COnCOuRS
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La sortie des élèves de première très élégante

Un buffet dînatoire dansant a été instauré depuis 4 ans, par Monsieur
Abderrazak ZOUBIR, directeur des études du niveau terminale.PROMOTIOn 2014

QuELLE CLASSE !

Une fin d’année très classe pour la promotion 2014

Pour clore cette dernière
année "Aux Lazaristes", la
p romot i on  2014  s ' e s t

retrouvée le vendredi 6 juin afin
de célébrer, en compagnie des
professeurs, l'achèvement d'une
année sympathique.

Cette soirée a été sponsorisée par
l'Apel, l'Amicale des anciens Élèves
et Mme PIGNOL, traiteur à Lyon.
Nous avons pu compter sur une
équipe de délégués soudée et
motivée pour organiser une soirée
totalement réussie.

Rétrospective de cette soirée en photos
sur le site Internet des Lazaristes :

www.auxlazaristes.fr
Rubrique : Lycée-Actualités

InTÉGRATIOn
Journée d'intégration des élèves de première STI2D

Un beau programme:
: Parc Accrobranche à Bourgoin-

Jailleux afin que les élèves apprennent à
mieux se connaître.

au bord de l'étang de Rosière
d e  l a  s o c i é t é

UGITECH à Ugine qui fabrique des aciers
inoxydables

de la fabrication des aciers
très techniques et de leur mise en forme
(barres, fils…).

N. QUINTEIRO, L. GOIN,
Professeurs en Sciences de l’ingénieur

Mardi 7 octobre

Matin

Pique-nique
Visite intéressante

Découverte

Vous pouvez consulter toutes les photos de classe du niveau première sur le site des Lazaristes :

www.auxlazaristes.fr - Rubrique : Lycée – Actualités
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Le 10 juillet 2014, nous voilà partis pour trois semaines extraordinaires, sur la côte est
américaine. La plupart d’entre nous, élèves de première et quelques-uns de terminale, n’avaient

jamais posé les pieds sur le continent américain. Nous avons donc pu découvrir l’« American way of life »,
et avons rapidement remarqué que ce n’était pas de tout repos.

C’est ce que les élèves rêvent de vivre !

uSA

Pendant deux semaines, nous
sommes restés dans des familles
d’accueil, à Williamsburg, en Virginie.
Le planning était chargé mais nous
nous sommes vraiment bien éclatés
tous ensemble !! 

Là-bas nous avons également
beaucoup appris sur l’histoire
américaine et fait d’incroyables
rencontres qui resteront pour
toujours gravées dans nos esprits.
Quitter nos familles à la fin de ces
deux semaines a été très dur pour
la majorité d’entre nous… Tout le
monde, Américains et Français,
étaient très émus.

Néanmoins nous nous approchions
un peu plus de New York, dernier
arrêt de notre voyage, que tout le
monde attendait avec impatience !!!
Mais avant cela nous avons posé
nos valises à Washington DC.

Au programme visite du Capitole,
des Mémorials de Thomas Jefferson
et Abraham Lincoln, de la Seconde
Guerre Mondiale, du Vietnam…
Ainsi que les fameux musées du
Smithsonian ! De quoi nous en
mettre plein la vue, sans oublier
évidemment la Maison Blanche, tant
convoitée par les touristes !

Dernier arrêt avant New York : le
pays Amish en Pennsylvanie. Très
différent de ce qu’on peut voir
d’habitude, nous avons découvert
une population et son mode de
vie plutôt atypique.

Enfin nous étions à New York, tous
prêts à parcourir de long en large
the « Big Apple ». Trois jours non-
stop à travers les rues new-yorkaises,
Times Square, Central Park, la
Statue de la Liberté, Ellis Island,
etc. Nous avons passé une soirée
i n c r o y a b l e  à  B r o a d w a y ,
confortablement assis devant une
des fameuses comédies musicales :
« Phantom of the Opera ».

Aventure, culture et NOURRITURE
résument bien cette superbe
expérience !! L’ambiance dans le
groupe était TOP. Nous sommes
tous revenus en France avec des
souvenirs plein la tête et nous
serions tous restés un peu plus
longtemps là-bas.

Encore un grand merci à tous les
organisateurs et aux adultes
accompagnateurs pour ce beau
voyage !

Team USA 2014,

Entre les parcs d’attraction à
sensations fortes, le shopping à
volonté (ou presque), Virginia Beach,
la multitude d’activités proposées
par les organisateurs et par nos
familles, le mot « ennui » n’existait
pas.
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Début septembre, les secondes sont partis
pour une journée d’intégration : la journée

eaux-vives à Saint-Pierre-de-Bœuf (42). Partis à 8h00 de la Gare 
Saint-Paul, nous arrivons rapidement, surexcités à 9h30 sur la base
nautique. Au programme: rafting et hydro-speed !

LA SORTIE EAUX-VIVES

Pour le rafting, nous étions par équipe
de six ou sept. Rapidement, des
noms d ’équ ipe  se  c réent ,  l a

concurrence est rude et les cris de guerre
retentissent avec force sur le site. Vite
fait, bien fait, après un rapide briefing de
quelques minutes, nous sommes mis à
l’eau. L’eau est fraîche et agréable, les
rires se font de plus en plus forts,
l ’ e x c i t a t i o n  a t t e i n t  u n  s o m m e t
indescr ipt ible.  Les cr is  de guerre
s’entrechoquent, les équipes se battent,
les animateurs nous mettent à l’eau : la
compétition suscite un réel engouement.
Même si toutes les équipes étaient
parfaites, les Banzaïs se distinguaient
quand même par leur force et leur union
(équipe qui a quand même raté trois fois la
sortie) : GO GO GO? BANZAAAÏ !!!

Après un bref pique-nique sur les bords
du lac, en compagnie des canards, nourris
à la pomme et au fromage, les activités
reprennent. Avant la remise à l’eau, les
« polos Lazos » sont distribués, et les
classes posent pour une photo au bord
de l’eau avec leur professeur principal et
Mme Chevallereau. Unis, sauf pour une

ou deux classes où les polos ont été
oubliés, les élèves revendiquent avec fierté
leur appartenance aux Lazaristes, et à
leur classe. Surtout quand on est en 2nde 7.

Enfin, l’hydro-speed suit. Pour cette
activité, nous étions en groupe de quinze,
avec un moniteur. Sur une bouée, le but
était de savoir se diriger dans le courant,
et de pouvoir s’arrêter aux bons endroits,
de suivre la cadence et le rythme, ce qui
n’était pas le cas de tout le monde. Mais
bon, malgré la difficulté de l’hydro-speed,
nous sommes sortis de l’eau les côtes
endolories par les fous rires incontrôlables
vécus dans l’eau.

Rassemblement général. Au revoir aux
moniteurs, rhabillement express, et départ
pour Lyon. Bilan de la journée : Géniale.
Pour ceux qui n’avaient jamais fait de
rafting ou d’hydro-speed, c’était vraiment
super, même pour ceux qui connaissaient
déjà. Le soleil était au rendez-vous. La
rigolade et la joie aussi, renforcées par la
solidarité des élèves entre eux. Une
ambiance agréable, une directrice et des
professeurs joyeux. Bref, au calme, comme
on dit, nous les jeunes.

S. MEHREZ,
Élève de seconde 7

EAux-vIvES

Run In LYOn 2014
Dimanche 5 octobre 2014, vingt coureurs de la LAZO
TEAM ont pris le départ Place Bellecour pour le 10 km
du Run In Lyon.

Nouveau parcours cette
année, avec un tracé
qui emprunte le tunnel

de la Croix Rousse “mode
doux”. Les coureurs ont pu
bénéficier d’une belle équipe
de supporters, “polo Lazaristes”
sur les épaules, disséminés tout
au long du parcours. Une petite
difficulté s’est rajoutée cette
année en fin de parcours : la

pluie qui a perturbé quelque
peu l’arrivée. Qu’importe, il en
faut plus pour décourager les
coureurs de la LAZO TEAM qui
ont encore brillé cette année
par leurs performances et
surtout leur bon esprit. Bravo
à tous les coureurs et à tous
les supporters, nous vous
donnons rendez-vous en 2015
pour le LYON URBAN TRAIL.

M. BIENVENU,
Professeur d’E.P.S. sur le site Saint-Barthélemy

NOM Prénom Classe Temps Classement
généralBIENVENU Matthieu Prof 37'51'' 42COMPAIN Thibault TS5 38'24'' 61TREMBLEAU Alexandre TS2 39'23'' 90FAURE Nicolas 1S5 41'06'' 184COTTIN Théophane 1S3 41'40'' 224SARACCO Aymeric TS1 42'08'' 264POYARD Marius 1S5 43'07'' 336BONNET Clément TS3 43'08'' 339ROBIN Thomas TES2 43'12'' 346RAYMOND Anthony 1S5 47'47'' 1055DUC Emmeline TS1 57'09'' 4342JAVEY EYRAUD Emma 1ES2 58'30'' 5007BRIAND Catherine Secrétariat 59'05'' 5274TRAN Charles TS3 59'19'' 5381ANDREANI Justine TS3 1,00'11'' 5791BEAUCAMP Paul TS1 1,00'32'' 5961FOURNIER Clémence TS2 1,01'33'' 6409CHABAC Bénédicte 1S5 1,03'20'' 7113CHEVALLEREAU Miriam Directrice 1,04'14'' 7422GLORIES Véronique Prof 1,11'26'' 9284
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Le festival de la nouvelle 2014 : Le temps vécu

Classes Préparatoires A l’Ecam

Cette année, c'est le temps vécu.
À partir de l'analyse de trois
œuvres, Mrs Dalloway de Virginia

Woolf, Sylvie de Gérard de Nerval, Essai
sur les données immédiates de la
conscience d'Henri Bergson, chacun a
pu cheminer pour trouver son temps
vécu.

Je remercie Eric Fournier, professeur de
f rança i s -phi losophie  en c lasses
p r é p a r a t o i r e s  à  l ' E C A M ,  p o u r
l'organisation de cet événement. La
remise des prix et la lecture publique
des meilleures nouvelles sont toujours
des plaisirs attendus et appréciés de
tous.

Cette année, certaines nouvelles ont
eu l'honneur d'être lues par des acteurs
professionnels lors du festival “Agapes
Littéraires 2014”, le 23 mai à 18h30 en
entrée d'un menu BIOgraphie…

J.C ROUTAULT,
Directeur des études des Classes

Préparatoires à l’Ecam

C'est une page qui se tourne pour les classes préparatoires à l'ECAM: l'usinage sur
“machines-outils” n'est désormais plus au programme. Par conséquent, en juillet, trois

“machines-outils” ont été cédées gracieusement à l'École Boissard. Elles permettront la formation
d'élèves de CAP et de Bac Pro en fabrication mécanique.

ECAM

Le Lab des classes préparatoires à l'ECAM

http://nouvelleprepasecam.blogspot.fr/

Chaque année, les élèves de deuxième année des classes préparatoires à l'ECAM se
confrontent à un exercice difficile : écrire en quatre heures une nouvelle sur le thème

officiel des classes préparatoires.

FESTIvAL

Le temps vécu
Thème et programme 2014

des prépas scientifiques

Cet été a aussi vu la fusion de
l'atelier et du laboratoire de
S c i e n c e s  d e  l ' I n g é n i e u r.

Désormais placé au cœur de l'ECAM,
le  laborato i re  de  S2 I  (Sc iences
Indust r i e l l e s  pour  l ' Ingén ieur )  a
cons idé rab lement  évo lué  avec
l'acquisition de nouveaux systèmes,
l'utilisation de microcontrôleurs et la
mise en place de l'impression 3D.

Les cours, les travaux dirigés et
les travaux pratiques de S2I font
maintenant une large place à l'électricité
et au numérique aux côtés de la
mécanique. C'est un enseignement
pluridisciplinaire qui se met en place
permettant à nos élèves de comprendre
et d'agir globalement sur les objets
grand public ou industriels depuis leur
conception, jusqu'au prototype.

J.C ROUTAULT,
Directeur des études des Classes

Préparatoires à l’ECAM



: L’histoire de notre pensionnat

L’esprit et les méthodes

Cabinet de physique

Fig. 34

Vue Général du pensionnat(prise du quai de la Pêcherie) - Fig. 41

Le Carmel (propriété attenante

au Pensionnat) - Fig. 40

Musée ethnographique(2 momies égyptiennes) Fig. 37



L’esprit et les méthodes

Au début du siècle dernier, le Centre Scolaire « Aux Lazaristes » est, avant tout, une institution
chrétienne qui se recommande à l’attention des familles. La présence et l’action continue, quoique
silencieuse, de deux aumôniers, spécialement choisis pour ce ministère par le Cardinal Archevêque
de Lyon, assure aux enfants toutes facilités pour remplir exactement leurs devoirs religieux. La plus
libérale ampleur caractérise dans la maison l’accomplissement de ces devoirs. Si les offices sont
célébrés dans la chapelle avec une solennité au moins égale à celle des paroisses, si les catéchismes
sont faits avec la plus rigoureuse exactitude, il n’y a, du moins, aucune réglementation pour tout
ce qui touche à l’intime de l’âme et aux habitudes personnelles de piété. Les élèves peuvent voir
leurs pères spirituels aussi souvent qu’ils le désirent et s’approcher des sacrements sans qu’aucun
contrôle extérieur vienne leur imposer une gêne ou leur donner une impulsion superflue. Il n’y a Aux
Lazaristes, ni confession obligatoire, ni communion générale, sauf celle de Pâques.

Au point de vue de l’organisation
scolaire, l’Institution présente
quelques caractères spéciaux qui
expliquent les succès du passé et
que l’administration actuelle
tient à conserver.

Le pensionnat et  le  demi-
Pensionnat forment deux groupes
absolument distincts, ayant
chacun se s  locaux  e t  son
personnel spécial. Si l’on excepte
la préparation immédiate au
Baccalauréat, les internes n’ont
aucune communication avec les
demi-pensionnaires.

Ceux-ci arrivent chaque matin
à 8 heures, ont leurs classes et
leurs  é tudes  part icul ières ,
prennent leurs repas et leurs

Grande allée des
Marronniers - Fig. 31

Laboratoire de chimie - Fig. 32

r é c r é a t i o n s  à  d e s  h e u r e s
différentes et sont accompagnés
dans leurs familles le soir à 17h30.

Le plan d’études suivi est celui
de l’Université de France, organisé
par le décret du 31 mai 1902 et
l’arrêté ministériel du même jour.

Il comprend d’abord une division
préparatoire (neuvième, huitième,
septième), s’adressant à tous les
enfants au-dessous de dix ans,
quel que soit l’avenir auquel ils
se destinent. Au fond, c’est un
enseignement primaire soigné,
dont l’objet principal est la
lecture, l’écriture, le français, le
calcul, l’histoire et la géographie,
le dessin, quelques leçons de
choses et de géométrie intuitive,
etc.

Les enfants qui ont suivi cette
division avec succès entrent dans
les classes supérieures.

Là, on se borne à l’enseignement
secondaire, sciences, langues
vivantes, mais organisé d’une
façon complète.

Une salle d’étude - Fig. 33

Les classes de sixième, cinquième,
quatrième et troisième forment
un  premie r  cyc l e  où  sont
développées toutes les questions
portées à la division B des
programmes officiels.

Les langues vivantes étudiées
d ’ o f f i c e  s o n t  l ’ a n g l a i s  e t
l ’ a l l e m a n d .  U n  s o i n  t o u t
par t i cu l ie r  e s t  donné aux
sc iences ,  mathémat iques ,
physiques et naturelles, et à la
langue française.

Les élèves qui sortent de ce
premier cycle ont en général
quatorze ans. S’ils ne veulent pas
pousser leurs études plus loin, ils
peuvent se présenter dans les
ca r r i è r e s  indus t r i e l l e s  ou
commerciales avec un bagage
de connaissances suffisant pour
parer aux premières difficultés.

Ceux qui désirent compléter leurs
études et aspirent à des situations
élevées, entrent dans le second
cycle, seconde D, puis première
D, et enfin terminent par la classe
d e s  m a t h é m a t i q u e s  e t  l e
baccalauréat de l’enseignement

Musée - Collections
Minéralogiques - Fig. 36



secondaire nouveau régime; on
sait que ce baccalauréat remplace
les trois baccalauréats modernes
anciens, lettres-philosophie,
l e t t r e s - s c i e n c e s ,  l e t t r e s -
mathématiques et permet de se
présenter à toutes les écoles, de
s’inscrire à toutes les facultés :
Lettres, Sciences, Droit, Médecine.

Enf in,  les  jeunes gens qui
voudraient se spécialiser aussitôt
après les classes de troisième
ou de seconde trouvent à leur
disposition des cours préparatoires
à l’École Centrale Lyonnaise et à
l’École Supérieure de Commerce
et de Tissage de Lyon.

Le système de travail est celui de
la classe continue. Le professeur
surveille personnellement et
dirige les études. L’enfant n’est
donc jamais livré absolument à
lui-même. Il est toujours en
classe, et, pour qu’il puisse
recevoir tout ce qui lui sera
donné, pour qu’il ne soit pas à
aucun instant un bagage trop
pesant pour son professeur, on a
soin de lui assigner exactement
la place qui lui convient. Chaque
classe comporte deux et souvent
trois sections, avec chacune

plusieurs professeurs. Ces classes
t o u t  e n  s u i v a n t  l e  m ê m e
p r o g r a m m e  o f f i c i e l ,  s o n t
hiérarchisées d’après la force des
é l è v e s ,  d e  s o r t e  q u e  l e s
retardataires se trouvent placés
dans un milieu sortable et les
pauvres petits paresseux – il y en
a partout – saisis comme un
engrenage et traqués jusque dans
leurs derniers retranchements,
finissent par se résigner au
t r a v a i l .  O n  v o i t  p a r  c e s
renseignements techniques
pourquoi et comment il est
possible d’obtenir  les  plus
surprenants efforts de certains
enfants qui paraissaient arriérés.

L’organisation matérielle ne
laisse rien non plus à désirer : la
vie déborde, exubérante. Tout
s’enchaîne, se complète, se
diversifie indéfiniment, en vue
du bien de l’enfant et de la
satisfaction des parents ; depuis
le lever jusqu’au coucher, depuis
les exercices de piété matinale,
jusqu’à la dernière récréation du
soir, en passant par la classe, la
musique, les leçons de maintien,
les expériences de Physique et de
Chimie, les récréations, les
exercices de Gymnastique, les
promenades et  les séances
dramatiques.

Une l inger ie  par fai tement
agencée, des soins dévoués et

minutieux assurés à l’infirmerie ;
en cas de maladie contagieuse,
des chambres d’isolement dans
u n e  p r o p r i é t é  a n n e x e  d u
pensionnat, la création, enfin,
d’une école enfantine, confiée à
de pieuses Dames et destinée aux
petits garçons de 4 à 7 ans ; tels
sont, en dépit des difficultés, les
progrès réalisés chaque jour
« Aux Lazaristes ».

Laissez-vous donc tenter, ami
Lecteur, honorez de votre visite
le  vieux pensionnat,  vous
constaterez alors de vos yeux que
s’il est des heures mauvaises où
la liberté compromise semble
s’assoupir et prendre le change,
il en est d’autres où elle agit
intrépide et victorieuse.

Honorez de votre confiance les
maîtres dévoués qui, sans être
religieux au sens où le furent
ceux qui les précédèrent, n’en
restent cependant pas moins
dignes de leur haute mission.

Ils apprendront à vos enfants à
chercher dans un travail austère
et  cont inu,  dans  la  ferme
discipline de la vie, la meilleure
garantie du succès. Ils en feront
des hommes, c'est-à-dire des
Chrétiens et des Français.

Sources d’informations :

Fascicule des FEC intitulé

« PENSIONNAT DES LAZARISTES »

Dortoir au-dessus de
la Salle des Fêtes - Fig. 39

Lingerie - Fig. 38

Vue générale du pensionnat (prise du quai de la Pêcherie) - Fig. 41



D’OÙ VIENT LE NOM DES LAZARISTES

MESSIEURS DE SAINT-LAZARE

Puis simplement « LAZARISTES »

LES GLOIRES DES LAZOS

Les Anciens des Lazaristes sont fiers d’un grand nombre de personnages (fort connus) qui ont fait leurs
études au pensionnat.

Entrée du Pensionnat des Lazaristes
Montée Saint-Barthélemy - Fig. 1

Vers 1630, Saint-Vincent de Paul réunit quelques disciples en vue de constituer un groupe de prêtres pour
l’évangélisation des campagnes et la rénovation des Séminaires. Ils s’installèrent, à Paris, dans le quartier
Saint-Lazare, et très vite furent connus sous le nom:

À Lyon, en 1673, ils s’installèrent
dans la propriété sise au 24 de la
montée Saint-Barthélemy et
fondent un centre de récollection
spirituelle.

La révolution de 1789 supprimant
les congrégations, confisque leurs
biens, déclarés Biens nationaux.
Après quelques acquéreurs laïcs,
la propriété fut achetée par les
religieuses de la Visitation qui
aménagent une pension pour
personnes âgées. Mais, elles ne

purent faire face à de graves
problèmes d’argent et c’est Pauline
Jaricot,  hérit ière d’un riche
commerçant lyonnais qui l’achète
pour  év i te r  un scandale  e t
conserver un socle de verdure à
Notre Dame de Fourvière.

En 1836, elle le revendit aux Frères
des Écoles Chrétiennes. Mais pour
l e s  L y o n n a i s ,  l e  n o m  d e s
« LAZARISTES » reste solidement
a m a r r é  à  l a  p r o p r i é t é  d u
24, montée Saint-Barthélemy.

Le  p l u s  c é l è b r e  d e  t o u s  e s t
, ce Lyonnais dont

nous ne connaissons pas assez, ici, la
carrière à la fois scientifique et aventureuse.
Et qui, après avoir précisé par écrit, toutes
les conditions du vol des « plus lourds que
l’air », ne put réaliser ses projets. Il ouvrit
cependant la voie à tous les pionniers de
l’aviation ! On sait qu’il mourut, fort loin
de Lyon, presque dans la misère à l’âge de
53 ans. Une plaque de marbre, rappelle
son souvenir (et son exemple) dans l’escalier
d’honneur du pensionnat « Aux Lazaristes ».

Mais, il faudrait citer aussi 
qui ne passa que quelques mois dans les
petites classes des « Lazos », parce que sa
famille partit alors pour Le Mans.

Et encore , le grand comédien
et découvreur d’auteurs, qui fit ses études
Aux « Lazos ». On peut penser que

a  m a r c h é  s u r  s e s
traces…

De nombreuses vocations religieuses :

De très nombreux anciens des Lazaristes
ont suivi une vocation religieuse, dans une
des toutes dernières années, quatre d’entre
eux, (trois de l’ECAM, un des classes supérieures
du pensionnat) sont entrés dans les ordres.

Il faudrait citer ,
a u x i l i a i r e  d e  Ly o n ,  d i r e c t e u r  d e
l’Enseignement libre, archidiacre de Saint-
Étienne.

Le qui fut aumônier des
« Lazos » et le .

Le , qui inventa
à Notre Dame de Saint-Alban, toute une
nouvelle pastorale.

Le , fondateur de l’École
Catholique d’apprentissage.

Le , apôtre en orient.

Le , directeur des œuvres
pontificales missionnaires.

D’après «L’Echos liberté»

du 8 novembre 1964.

Louis Mouillard

Saint-Exupéry

Louis Jouvet

Roger Planchon

Monseigneur Bornet

père Firmin
père Charvet

père Laurent Rémillieux

père lamache

père Montchanin

père Gorrée

Louis Jouvet

Antoine de
Saint-Exupéry
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Cette année, nos
br i co leur s  en
h e r b e  o n t

travaillé sur la réalisation
d’un majestueux vitrail
(en rapport  avec la
Toussaint). Les élèves
du niveau cinquième
ont pu appliquer les
différentes techniques
de conception.

Un Saint n'est-il pas celui
qui la isse passer la
lumière? Pour les élèves
de  qua t r i ème  à  l a

rentrée,  nous nous
l a n c e r o n s  d a n s  l a
confection de petits
carnets. Nos élèves de
troisième ont fabriqué
des  pe t i t s  pot s  de
confiture.

La confiture d'espérance
à  consommer  sans
modéra t ion .  Ce t te
confiture est remplie de
passages bibliques.

C. JULLIEN,
APS sur les sites Saint-Jean

et Saint-Barthélemy

À chaque fin de période nous proposons aux élèves du Collège de faire des petits
bricolages. Les élèves adorent et mettent tout leur cœur pour cette activité.bRICOLAGE

La pastorale
Pastorale

Le pèlerinage à Lourdes 2014 a rassemblé plus de 1000 jeunes des établissements
catholiques du diocèse de Lyon dont 80 des Lazaristes.LOuRdES

Il a été difficile de constituer une
équipe d’adultes bénévoles pour
encadrer un nombre de jeunes qui

double chaque année. Il y avait une
surveillante et des parents d’élèves. À
Lourdes les jeunes se sont mis au
serv ice des malades pour les
brancarder,  i l s  ont  vécu des
célébrations animées pour eux.

Un temps d’échange très familier des
jeunes avec le Cardinal restera un

des moments forts de ce pèlerinage.
Je termine en copiant le passage
d’une lettre que nous avons reçue
aux Lazaristes de la part d’une
personne malade : « En arrivant j’étais
pleine d’appréhensions je me disais
qu’est-ce que je fais là ! au milieu de
cette foule?… et dès le lendemain,
mon cœur et mes bras se sont ouverts
devant tant de générosité, car certains
de ces jeunes étaient confrontés, pour

la première fois, à la maladie, et parfois
à des handicaps lourds… tout ce que
je veux vous dire, c’est de rester comme
vous êtes, de garder cette joie de vivre
que vous avez communiquée aux
autres. » Un dvd qui relate notre
pèlerinage à Lourdes est à disposition
au centre pastoral.

Père S. GUEGUEN, 
Prêtre accompagnateur sur le site

Saint-Barthélemy

Lourdes 2014, « la joie de la conversion »

Du bricolage au collège, site Saint-Jean



Le mardi 9 septembre dernier, Monseigneur Le Gal, évêque auxiliaire du
diocèse de Lyon et recteur de la basilique de Fourvière, est venu inaugurer les

rencontres de l'aumônerie des CPGE pour cette année scolaire.
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Après la messe de rentrée et un
buffet partagé avec les jeunes,
Monseigneur Le Gal a fait une

conférence sur le thème de la vision
chrétienne de la guerre, en lien avec
le thème de français de cette année
et avec les enseignants de lettres des

CPGE. Les réflexions développées par
notre intervenant ont montré
comment la foi chrétienne permet
d'humaniser autant que faire se peut
ce drame qu'est la guerre.

Ainsi, le développement d'une éthique
du soldat vise à limiter l'influence des
émotions néfastes, telles que la haine
ou la colère, qui peuvent germer
dans les situations difficiles que le
soldat doit affronter. On doit toujours
respecter l'adversaire, en se souvenant
que “l'ennemi d'aujourd'hui sera l'ami
de demain”. 

La théologie définit également les
critères stricts d'une “guerre juste”.

Monseigneur Le Gal nous a fait enfin
part de sa riche expérience en tant
qu'ancien évêque aux armées. 

C e t  a s p e c t  c o n c r e t  d o n n e r a
assurément une épaisseur à la
réflexion des étudiants. Monseigneur
Le Gal a conclu en nous invitant à ne
jamais oublier que la guerre est
toujours un drame, et en espérant
q u e  c e t t e  a n n é e  c o n s a c r é e
à l'étude de ce thème fera de nous
d'ardents artisans de paix tout au
long de notre vie.

L'aumônerie des CPGE,

AuMÔnERIE

Pendant l’année, le lycée organise quatre à cinq
« grandes » messes. Elles sont situées à des moments

« stratégiques » du temps liturgique et du temps scolaire.
CÉLÉbRATIOnS

La première est aux alentours du
20-25 septembre pour la rentrée
des classes. Celle de cette année

a réuni plus de 360 élèves (368
exactement plus les enseignants qui
font grimper ce nombre à plus de 380
personnes présentes) !

La célébration suivante se déroule
un peu avant les vacances de Noël
pour fêter la venue du Christ au
monde. Nous voilà déjà à Pâques,
où a lieu la messe du Jeudi Saint qui
nous rappelle le dernier repas du
Christ avec ses disciples. Et enfin, la
dernière, qui est la plus grande car

en général, elle ne se fait pas dans
l’enceinte du lycée. Cette célébration
se déroule dans le cadre de la fête de
l’établissement et si possible à une
date proche de la fête de Saint Jean
Baptiste de La Salle, à qui est rattaché
notre établissement.

L’année dernière, elle s’est tenue en
l’église Saint-Nizier, et, il y a deux
ans, en la primatiale Saint Jean-
Baptiste.

Cette célébration réunit les élèves 
de l’école primaire de Saint-Nizier et
Saint-Jean, les collégiens, lycéens, les

élèves des classes
préparato i res
ainsi que tous les
membres de la
communauté
éducative.

B. ANTOINE, élève en TSTI2D

et T. VILLETTE, élève en TS5

Les « grandes » messes des Lazos

La vision chrétienne de la guerre

Monseigneur Le Gal
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L’Apel

Les Apel (Associations de Parents d’élèves de l’Enseignement

Libre) ont été créées il y a plus de 80 ans par des parents

d’élèves désireux d’être associés à la vie des établissements

scolaires de leurs enfants.

Avec 878 745 familles adhérentes, l’Apel est la plus importante

association de parents d’élèves et représente tous les parents

des établissements catholiques d’enseignement associés par

contrat avec l’État. L’Apel, régie par la loi 1901, est présente

dans plus de 6500 établissements, ce qui représente plus de

2 millions d’élèves. L’Apel participe activement au débat

éducatif auprès des pouvoirs publics.

Un peu d’histoire…

Cette année, l'équipe de l'Apel souhaite organiser des simulationsd'entretiens (concours, stage job d’été…) pour tous les élèves deTerminale.
Pour constituer les jurys nous avons besoin de parents actifs, àl‘aise dans ce genre d’exercice, nous vous attendons nombreux carnous avons 270 candidats.
Ce sont des entretiens d’une demi-heure par élève devant un jurycomposé de 2 parents.
Les entretiens auront lieu au début du 3ème trimestre, un samedimatin sur deux ou trois dates au choix.Si vous êtes intéressés, merci de nous le faire savoir, par mail outéléphone.

Projet 2015 : Simulations
d’entretiens

Régie par les principes de la loi 1901, l'association
regroupe avant tout une équipe de parents bénévoles
motivés et dynamiques au service des enfants, des
parents, de la direction et de l’équipe éducative…

Nous participons concrètement à la vie et à l’animation
de l’école en collaboration avec les directrices :
Mme Bonnamour et Mme Chevallereau et le chef
d’établissement : M. Bodin.

Nous représentons les parents au conseil d’établissement
et auprès de l’organisme de gestion l’O.G.E.C.

Les cotisations et les bénéfices d’actions menées par
l’Apel permettent le financement d’activités éducatives
ou d’investissements pédagogiques.

L'Apel est aussi le relais des différents services proposés
par l'Apel du Rhône, l’Apel académique et l’Apel nationale
pour informer, conseiller et accompagner les parents
dans leurs responsabilités éducatives (pour de plus amples
détails, visitez le site www.apel.fr).

L'Apel aux Lazaristes c’est :

Organisation des pots d'accueil parents lors de la
rentrée des 6èmes et des portes ouvertes, de la
distribution des livres scolaires en collaboration
avec l’ARBS et des photos de classe…

Achat de matériel : abonnements logiciels CDI,
sono gym, baby-foot et livres de pastorale pour
les classes préparatoires, des croix de profession
de foi et financement du polo des 2ndes créé par
les élèves.

Participation financière aux concours maths,
formation à la gestion du stress pour les classes de
1ère, bilan de compétence individuel pour les élèves
de première ES, sorties scolaires, projet Semil, Bal
des Terminales, petit-déjeuner élèves lors des
résultats du bac et Tombola de la fête de l’école.

Conférence sur la discipline positive animée par
Béatrice Sabate, psychologue clinicienne.

Actions menées

« À notre arrivée, nous avons
été très bien accueillis et j'ai
vite constaté à quel point
l'équipe de l'Apel était présente
dans la vie de l'école. Depuis 2
ans ,  j 'a i  donc déc idé  de
m'investir au bureau et de
démontrer ainsi à tous que
l ' é c o l e  e s t  u n  l i e u  d e
rassemblement et de rencontres
qui nous concerne tous, grands
et petits. Venir à l'Apel est
toujours un moment agréable
et je suis heureuse de participer
à cette construction collective. »

Dominique Gil, trésorière

Témoignage

Baptiste Pignol et ses camarades anciens élèves de terminalequi ont permis de rendre le bal des terminales inoubliable.

Merci

On a besoin de parents volontaires pour nous aider quelles
que soient vos compétences et vos disponibilités.

L’Apel de demain, c’est vous !!!!

On a besoin

IMPORTANT

Permanence de l’APEL : le 1er et 3ème lundi de chaque mois de 10h à 12h
Local situé à côté de celui de la pastorale au Lycée montée Saint-Barthelemy

Tél. 06 71 63 15 75 - Mail : apel@auxlazaristes.fr

Pour nous

contacter

Soutien au projet SEMIL “Association

Akwaba, les enfants”

L’ASSOCIATION DES PARENTS
D’ÉLÈVES Collège - Lycée - Classes Prépas
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L’ASSOCIATION AKWABA,
LES ENFANTS

Akwaba les
Enfants

En ce week-end ensoleillé du samedi 24 et dimanche 25 mai, les jeunes participant au projet SEMIL
2014 ainsi que leurs accompagnateurs se sont rendus dans le centre de Parménie (dans l’Isère). Dans
le cadre magnifique qu’offre le site par sa verdure et ses paysages, les élèves ont eu l'occasion de
peaufiner leur voyage en s’adonnant à de multiples activités.

SEMIL

L'objectif premier était de souder le
groupe, de voir les réactions de
chacun face à des tâches aussi

obligatoires qu'indispensables. En effet,
les accompagnateurs ont souhaité nous
sensibiliser à des valeurs telles que le
partage, la rencontre, l'entraide et la
solidarité. Afin d'atteindre leur but et de
profiter de la météo très clémente, ceux-
ci nous ont proposé une randonnée.
Cette dernière, qui peut en tout premier
lieu paraître banale, a été en réalité un

exercice très intéressant qui nous a permis
de travailler sur nous-mêmes et de créer
un vrai esprit de groupe. Par la suite
nous avons eu l’occasion de revenir sur
cette randonnée afin d’en analyser les
points négatifs et positifs.

De même, ce travail s’est aussi organisé
autour d’un film retraçant le projet d’un
autre groupe. Le but était de
nous montrer pourquoi ce
projet avait échoué et les erreurs
à ne pas commettre. Au cours
de ce week-end, à deux reprises,
le groupe a été divisé en trois
autres petits groupes. La
première fois, ce fut de trouver
des idées d’animation pour les
jeunes qui seront sur place, et
la deuxième fois, nous nous
sommes concertés afin d’établir
une charte.

Ce week-end fut primordial pour notre
groupe et pour notre projet car il nous
permet d'avoir une première vision de
la vie en communauté et surtout de
débattre autour des sujets proposés en
donnant son avis et sa vision des choses.

R. BODIKIAN, TES 2

Avant notre départ

Une vraie espérance d’engagement Le 11 juillet 2014 au soir, un groupe de 22 jeunes et ses cinq
accompagnateurs, plus enthousiaste que jamais, s’envolait vers l’autre bout du monde pour un pays
presque inconnu de tous : LES PHILIPPINES. Pays médiatisé pour ses épisodes climatiques désastreux tels
que le puissant typhon de 2013, Haïyan. Le 2 août, à notre retour, chacun de nous est revenu transformé.

Tout a commencé à la rentrée de
2012: nous n’étions qu’un groupe
de volontaires qui avait eu une

présentation du SEMIL, le Service Éducatif
des Missions Internationales Lasalliennes,

et  de ses  pro jets .  Nous  ne nous
connaissions peu, ou pas du tout pour la
plupart, et surtout, c’était à nous de
construire notre propre groupe. Rien n’était
défini, rien n’était sûr. Pas même la

destination du projet.
Pendant deux ans,
nous avons alors
travaillé et œuvré, et
surtout appris à nous
connaître afin de
p a r t i r  d a n s  d e
bonnes conditions.
Déjà, notre vision du
projet commençait à
c h a n g e r ,  l a
destination était de
mo in s  en  mo in s

importante: le principal était de rencontrer
des personnes nouvelles, de découvrir
d’autres mentalités qui nous apporteraient
tout autant, voire plus que ce que nous
pouvions leur apporter par notre culture.
Un peu plus de six mois avant notre
départ, la destination fut confirmée: Les
PHILIPPINES

Découvrir le travail et l’implication de
la communauté lasal l ienne Aux
Philippines

Ces six mois furent plus longs que jamais :
tout s’écoulait trop lentement. Nous
comptions tous les jours avant le départ.
Ce dernier finit par arriver, le jour même
des résultats des Épreuves anticipées de
Français. Tous, nous embarquions, et

Découverte du travail et de l’implication
de la communauté lasallienne “Aux Philippines”
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concrétisions 2 ans de préparation et de
travail, et foncions vers l’inconnu, sans
réal iser que ce projet changerait
irrévocablement notre vision du monde.

À notre arrivée, très tard le soir du 12 juillet,
les volontaires philippins nous attendaient,
le sourire jusqu’aux oreilles. Ce sourire,
nous en avons bénéficié chaque jour,
chaque heure et chaque seconde de notre
séjour. C’est cette joie communicative qui
chasse la fat igue du voyage. Les
volontaires, qui avaient organisé pour
nous un programme chargé, nous ont
fait découvrir leur pays tel qu’ils le
voyaient : d’une part, une société très
américanisée, avec des universités presque
plus prestigieuses et riches que les nôtres,
et d’autre part, une pauvreté contre
laquelle ils se battent. C’est là que le
groupe a pu tenter d’apporter ce qu’il
pouvait : fonds récoltés, fournitures
scolaires pour les victimes du typhon,
animation, et surtout de l’attention. Bien
que cela puisse paraître surprenant, les

Philippins insistaient beaucoup sur le fait
qu’une simple visite pouvait leur faire
plaisir. Et c’était vrai ! C’est pourquoi nous
prenions de plus en plus de plaisir à
communiquer avec les partenaires. À la
fin du séjour, nous souriions autant qu’eux.

Plus de deux mois plus tard, le souvenir
de ce voyage est toujours présent, et
même dominant dans nos mémoires. Les
gens que nous avons rencontrés, plus que
le pays lui-même, nous manquent
énormément. Bien que nous essayions de
rester en contact avec nos hôtes grâce
aux réseaux sociaux, leur absence laisse
tout de même un grand vide que nous
ne pouvons combler ; de plus, Internet
reste réservé à une partie restreinte de la
population. Chacun de nous reste aux
aguets en ce qui concerne les actualités
des Philippines.

Ce projet de solidarité internationale a
été un échange très enrichissant. Même
si nous sommes revenus en France, une

partie de nous reste aux Philippines. En
effet, pour la plupart, le projet ne s’arrête
pas là. C’est là un des plus beaux aspects
d’un projet SEMIL : un projet de solidarité
avant tout. Rien n’est jamais fini. C’est le
début de notre ENGAGEMENT Certains
membres du groupe repartiront pour un
projet humanitaire ou solidaire, d’autres
v o n t  ê t r e  f o r m é s  p o u r  d e v e n i r
accompagnateurs à leur tour, tandis que
d’autres encore resteront centrés sur les
Philippines en envoyant des colis de
fournitures au réseau lasallien. Un
parrainage est à l’idée pour financer la
scolarité de certains enfants « les plus
pauvres ». Cette activité et cette volonté
d’accomplir ce que nous pouvons, à notre
échelle bien entendu, montre bien l’effet
bénéfique de ce projet sur chacun de
nous. Ce projet fut une expérience unique,
et inoubliable, qui a changé notre manière
de vivre, et surtout de penser.

P. TRONCY (TS 4) et P. JUAN (TES 1)

Pendant le week-end du samedi 11 et dimanche 12 octobre, le groupe Akwaba les enfants, parti au
mois de juillet aux Philippines pour leur projet de solidarité, effectuait un travail de relecture à Saugues.

Pendant le week-end du samedi 11
et dimanche 12 octobre, le groupe
Akwaba les enfants, parti au mois

de juillet Aux Philippines pour leur projet
de solidarité, effectuait un travail de
relecture à Saugues.

Il s'agissait d'un rassemblement des trois
groupes SEMIL de la région Sud-Est de
la France. Nous étions notamment en
compagnie de Bérangère Pichelin,
responsable Nationale du SEMIL et
Margaux Brout in membre de la
coordination sud-est et ayant été une
accompagnatrice du groupe Akwaba les
Enfants des Lazaristes.

Ils nous ont accompagnés dans ce travail
et ces deux jours au cours desquels nous
sommes revenus sur les difficultés que
nous avons pu rencontrer lors de notre
voyage, des ressentis et expériences
marquantes qui ont constitué notre

projet. Nous étions deux groupes à être
partis et le troisième groupe était en
préparation et n'a pas encore effectué
son voyage. Après un petit jeu « Pour
briser la glace », nous avons tous fait
connaissance puis les deux groupes
“revenant” sont passés tour à tour pour
faire part d'un ou plusieurs moments
forts de leur projet. Après avoir partagé
nos expériences nous avons donc rédigé
un “parchemin” pour conseiller
au mieux, selon nos vécus, le
groupe “partant pour 2015”.

Ce week-end a permis, en plus du travail
de relecture des projets, de rappeler à
chacun que le SEMIL est une grande
famille et qu'il est composé d'une
multitude de groupes tout autour de la
France qui préparent constamment des
projets humanitaires et des projets de
solidarité internationale.

M. DUFOUR (TS 1)

Une fois n’est pas coutume: notre week-end de relecture du projet SEMIL
a eu lieu à Saugues (43)
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L’association
“Pour la sauvegarde de
la chapelle Sainte-Philomène”

Un orgue n’est pas indépendant du lieu où il se trouve et… réciproquement. La Chapelle
du Lycée a une longue histoire et celle de son orgue lui « colle à la peau » !

On n’oubliera pas non plus que dans la liturgie lyonnaise les instruments de musique et donc l’orgue,
étaient interdits… même si on en trouve une représentation au portail de la primatiale Saint Jean-Baptiste !

Les communautés religieuses n’étant pas du ressort de la liturgie lyonnaise ont eu des orgues, il est vrai,
mais il est peu probable que les Lazaristes en avaient installé un dans leur chapelle, au pied du campanile
entre 1673 et 1789 (voir bulletin 38, p. 18-19).

L’un des tout premiers orgues installés dans une paroisse de Lyon est celui de Saint François de Sales en
1838 et c’était déjà par les très célèbres Callinet (Joseph) de Rouffach (qui sera remplacé par l’orgue
Cavaillé-Coll 1865).

ORGuE

L’ORGUE Joseph MERKLIN 1891 de la Chapelle Sainte Philomène

Il y aurait eu un orgue installé « avant
1847 » par Daublaine et Callinet
(Louis) de Paris (et donc après 1839) ;

cet orgue aurait donc disparu avant
1850; P. Meyer Siat dans son ouvrage
sur les Callinet avance même p. 279
que cet orgue aurait été déplacé à St-
Chef près de Bourgouin.

Mais il y a confusion entre les « Collèges »
et l’inventaire Guéritey pour St-Chef
est beaucoup plus catégorique en
prouvant que l’orgue vient du Collège
des Jésuites (Lycée Ampère) et non pas
de notre chapelle. Il serait peut-être
intéressant de dépouiller les livres de
comptes du pensionnat entre 1836
et 1860!

En revanche nous sommes tout à fait
sûrs de l’orgue installé par un autre
Callinet, Claude Ignace, resté à Rouffach,

en 1854 à l’occasion d’autres travaux
dans la chapelle, avec un complément
en 1859. Les frères Callinet de Rouffach,
que ce soit Claude Ignace ou François
ont été très bien implantés à Lyon,
avant d’être « évincés » par Merklin…

C’est déjà un orgue de 22 jeux à deux
claviers et pédale (Meyer-Siat : les Callinet
p. 60, et inventaire Guéritey pour Lyon
p. 326).

Quand en 1890 la chapelle est l’objet
à nouveau d’une grande restauration
avec une nouvelle décoration, on
démonte l’orgue de Callinet le temps
des travaux; une nouvelle tribune en
pierre faisant également tambour
d’accès à l’église est construite ; on
confie alors au non moins célèbre facteur
d ’ o r g u e s  J o s e p h  M E R K L I N  l a
reconstruction complète de l’orgue.

Joseph Merklin installé à Paris (en ayant
racheté en 1855 les ateliers de Ducroquet,
successeur de Daublaine et Callinet, Louis,
le « Callinet de Paris » frère de ceux de
Rouffach) a créé une succursale à Lyon
en 1872; à l’époque de la reconstruction
de notre orgue en 1891, il y a déjà de
sérieuses difficultés entre Joseph Merklin
et son gendre lyonnais Charles Michel
qui a pris le nom de Michel-Merklin.

L’orgue de la chapelle Sainte Philomène
est bien signé « Merklin à Paris » et non
à Lyon.

Il conçoit un grand orgue à trois claviers
et pédale réelle à pas moins de 30 jeux
et 1600 tuyaux dans un buffet de style
« moderne » de la fin du XIXème siècle
(dans la suite de la cathédrale de Moulins
1880, du Grand Temple de Lyon 1886,
par exemple) : on est donc résolument
sorti du néogothique.

Cependant Merklin, qui est sans
concession sur la qualité du matériel
qu’il fournit et peu enclin à faire des
« restaurations à l’identique » va quand
même réutiliser une partie de l’orgue
de Claude Ignace Callinet : Ce qui va
même avoir des conséquences sur ses
propres manières de faire : ainsi les
claviers ont une étendue de 54 notes
au lieu de 56 parce qu’il réintègre les
deux sommiers (1) de positif alors que
le grand sommier de Grand-Orgue,
celui du Récit et les deux sommiers de
Pédale sont construits à neufs.

Il réutilise aussi une belle partie des
tuyaux, ce qui nous donne la chance
d’avoir ici de très beaux tuyaux d’anches
(bombardes, trompettes, clairons,
clarinette) et presque toute l’ancienne

Chapelle
Sainte-

Philomène



façade (mais à l’intérieur de l’orgue non
visible de l’extérieur) de Callinet 1854.

C’est un orgue absolument typique de
cette fin de XIXème siècle ; certes, on ne
fait plus les orgues de cette manière
tant du point de vue des sonorités que
du point de vue technique; il n’y a
qu’à comparer avec les instruments qui
ont été construits ces dernières années
dans la Ville et dans l’agglomération.

Il faut aussi se rendre compte de toutes
les restaurations qui ont été faites dans
les années 1950-1980, qui ont réutilisé
les orgues existants pour les mettre « au
goût du jour » avec plus ou moins de
bonheur et qui ont eu pour résultat
qu’il n’y a pratiquement plus un orgue
authentique de Merklin sur la ville qu’il
a pourtant tant marqué pendant plus
de 30 années, sauf… celui de notre
église (et un autre seulement d’après les
bons connaisseurs de l’orgue à Lyon) qui
est probablement le dernier qu’il a
construit à Lyon même sous son nom
unique: ouf ! il était temps!

L’orgue n’a fait l’objet que d’une seule
modification en 1912, qui d’ailleurs

n’est pas irréversible et n’a pas entraîné
la suppression de tuyaux ni même de
matériel authentique.

Mais au fil du temps, l’orgue n’a plus
été entretenu, ni joué régulièrement et
s’est retrouvé muet.

Du côté des pédales pour actionner la
soufflerie, il y a « traditionnellement »
tout un ensemble de graffitis avec les
noms des souffleurs, les dates, et…
quelques réflexions, comme en plusieurs
écritures différentes « Pour être bon
souffleur il faut de bons mollets (bien dit)
la condition est nécessaire mais n’est pas
suffisante (il faut aussi du poids) ; un
soufflet électrique SVP ». La soufflerie
électrique est arrivée, mais l’orgue s’est
tu quand même. Le bonheur, c’est que
malgré cet abandon, l’orgue n’a subi
que des déprédations, quelquefois
importantes mais quand même partielles
comme des tuyaux jetés sur les soufflets
ou  entas sés  pê le -mê le  dans  l e
soubassement.

L’orgue est devenu très sale, rempli de
poussière, il y a eu des infiltrations
d’eau.

Les tuyaux finissent par s’affaisser sur
eux-mêmes et sur les autres tuyaux par
un effet domino.

L’oxydation des parties en plomb est
très importante, en partie à cause de
l’éclairage au gaz dont les canalisations
existent toujours dans l’orgue.

Les peaux, pratiquement entièrement
d’origine 1891, sont toutes « fusées » :
au bout de 125 ans, elles ont le droit ;
elles avaient d’ailleurs déjà été assez
« ravaudées » dans tous les sens.

Mais le matériel essentiel et même en
détail est bien là ; encore une fois rien
d’irréversible n’a été fait sur cet orgue
q u i  e s t  d o n c  e f f e c t i v e m e n t
ÉMINEMMENT HISTORIQUE.

Le programme de restauration est confié
à Michel Jurine spécialiste de Merklin
montrera au temps présent comme à
l ’ a ven i r  qu ’on  e s t  c apab l e  de
sauvegarder un élément essentiel et
rare de l’histoire de l’orgue à Lyon dans
toute sa qualité technique et esthétique,
ce qui n’est pas si courant.

M. ROUSSEAU,
Assistant au Maître d’ouvrage

(1) le sommier est la pièce de bois primordiale
sur laquelle on dispose les tuyaux et où se
font toutes les commandes de notes à partir
des claviers et de couleurs sonores à partir
des jeux.

BON SOUSCRIPTION POUR LA RESTAURATION DE LA CHAPELLE SAINTE-PHILOMÈNE

Oui, je fais un don de….............Euros pour aider à la restauration de la chapelle Sainte-Philomène
«Aux Lazaristes»

(Chèque à l’ordre de la Fondation de La Salle «chapelle Sainte-Philomène aux Lazaristes»)

Dès réception de votre don, nous vous adresserons votre reçu fiscal. Il vous permettra de
bénéficier de vos différentes réductions d’impôt selon la législation en vigueur.

Je souhaite bénéficier d’une réduction d’impôt au titre de (cocher une case) :
Impôt sur le revenu Impôt sur la fortune

Nom .....................................................................................................................................................................................................

Adresse ..............................................................................................................................................................................................

Code postal ........................Ville .................................................................................................................................................

Coupon-réponse à envoyer à Fondation de La Salle - 55, rue Henri-Chevalier - 69004 LYON



Le nouveau polo
des Lazaristes

nouveau
polo

Que signifie le BLASON?

De couleur bleu marine (manches courtes, avec le logo et le blason du
Centre Scolaire), ce polo est un signe simple de l’appartenance à
l’établissement.

Il est porté par les élèves en de nombreuses occasions : rencontres
sportives, fête de l’établissement, journée portes ouvertes, sorties et
voyages scolaires…

Ce polo est fourni aux élèves de SIXIÈME et SECONDE lors des journées
d’intégration.

C'est sans doute à l'occasion
des nombreuses cérémonies
commémoratives des anciens

combattants des deux dernières
guerres mondiales que fut fabriqué
ce drapeau retrouvé dans les
anciennes cuisines des Lazaristes.
Une face de ce drapeau fait référence
à la Société des anciens élèves des
Lazaristes combattants en 14-18 et
39-45, l'autre face présente le blason
de la Société accompagné de sa
devise "foi et vaillance". Selon le sens

héraldique on retiendra la forme
d'un écu français moderne coupé
comportant un lion arrêté sur fond
de gueules (couleur rouge) revêtu
d'une étoile d'argent sur fond azur.
Le lion fait référence à l'ancienne
province lyonnaise et sa couleur
dorée signifie foi, force et vaillance,
la devise rappelée plus bas. On
pourra retrouver ce blason sur les
nouveaux polos des élèves.

A. BARGE, pour l’Association
des anciens élèves des LAZARISTES

M. Mme : ................................................................................................................................................................................................

Parents de : ................................................................ en classe de :.......................... Téléphone :............................................................

Taille choisie : 10 ans 12 ans 14 ans Small Medium Large X-Large XX-Large

(Sous réserve du stock disponible)
Date : ........................................................... Signature

ATTENTION: Nous n’effectuons aucune livraison. Vous pouvez récupérer votre commande auprès de B. LOURDAIS.
Notre stock étant limité, dans la mesure du possible, nous vous servirons la taille choisie. Si nous ne
pouvions pas satisfaire votre commande, nous vous restituerions votre coupon et votre règlement.

Le prix est de 20 €. Règlement par chèque à l’ordre de : AG des Lazaristes - Vie scolaire

Coupon à retourner avec le règlement indiquant la taille choisie

Vous pouvez le commander en remplissant le coupon ci-joint que vous devez remettre à :
Centre Scolaire Aux Lazaristes - B. LOURDAIS - 24, montée Saint-Barthélemy - 69005 LYON

Le Centre Scolaire « AUX LAZARISTES » s’est doté d’un nouveau polo
personnalisé. Il s’agit d’un travail d’un an que les délégués de classe du
niveau SECONDE ont effectué et approuvé.

Il existe DEUX modèles
de polos.
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L’étoile Lasallienne
nouveau logo des Lazaristes

Un certain nombre d’entre vous se
pose la question de notre symbole
et de ses couleurs… Si celles-ci n’ont

pas de réelle signification au départ, elles
sont le signe d’une complémentarité et
d’une harmonie : au bleu et vert du logo
des Frères des Écoles Chrétiennes, on est
venu ajouter d’autres couleurs pour
compléter et dynamiser.

De plus, l’ouverture de l’étoile est très
symbolique d’une volonté de se tourner
vers le monde… Le sens de la forme, vous
le trouvez dans le texte qui suit : l’étoile est
la « marque » de l’Institut des Frères
depuis… bien longtemps.  Comme
« logotype », ou sceau, le 7ème Chapitre
général, en 1751, avait ainsi décidé : « il y
a eu accord unanime pour que ce sceau soit
à l’avenir une étoile d’argent avec des rayons

sur fond bleu, portant cette mention : Signum
Fidei ». Vous la retrouvez toujours sur le
site de Rome, www.lasalle.org.

L’étoile est depuis présente en bien des
logos de l’Institut, comme il est dit dans
un récent document interne de Rome:

« Parce que nous avançons à partir de la
tradition vers la modernité, nous inclurons le
symbole de l’étoile très présente dans la
tradition de l’Institut, et ce, pratiquement
depuis ses origines ».

L’étoile agit comme un lien avec le passé
(elle nous rappelle d’où nous venons) mais
aussi avec l’avenir (elle est lumière et guide
des marcheurs). C’est l’élément le plus
répété dans les logos et écussons lasalliens.
Elle est aussi le trait d’union entre le logo
officiel de l’Institut des Frères des Écoles
Chrétiennes (Signum Fidei) et la Famille
lasallienne.

Dans un contexte chrétien, l’étoile est aussi
une référence à la foi ou, en notre cas, à
« l’esprit de foi », élément fondateur de la

spiritualité lasallienne. Saint Jean-Baptiste
de La Salle se réfère à elle dans la Médiation
de la fête des Rois Mages, et aussi pour se
référer à Marie (rappelons-nous que notre
patronne est ND de l’Étoile), et encore l’un
des textes bibliques les plus employés pour
rappeler la grandeur de notre mission
contient les paroles du prophète Daniel,
12,3 : « ceux qui auront enseigné la justice à
un grand nombre, resplendiront, comme les
étoiles, pour toute l’éternité».

D’après La Salle - France

La signification de l’étoile, désormais logo de l’établissement

Adoptée par un nombre croissant d’établissements, la
dénomination « La Salle », par ailleurs désormais protégée,
s’affirme comme un label visible d’appartenance au
réseau des œuvres lasalliennes.

Les établissements lasalliens sont unis par un commun
héritage : celui de saint Jean-Baptiste de La Salle, fondateur
au XVIIème siècle de l’Institut des Frères des Écoles

Chrétiennes. Leur projet d’établissement s’inscrit dans un projet
éducatif commun. Tout en faisant droit à l’histoire propre de
chacune des institutions, il est apparu opportun – choix validé
par un vote des chefs d’établissements – de manifester désormais
cette référence à un même projet, et la solidarité qui les lie, en
faisant aussi figurer le nom « La Salle » dans leur dénomination.

Peu à peu, les œuvres éducatives du réseau intègrent donc,
lorsqu’elles ne l’avaient pas déjà fait, en préfixe ou suffixe,
cette dénomination label « La Salle » : 45 sur 123 à ce jour,
dont 26 ces quatre dernières années.

Un choix non, bien sûr, de repli, mais au contraire de
déploiement du charisme lasallien, au bénéfice de tout
l’enseignement catholique, et de clair repère pour le choix des
familles.

Un choix qui rejoint aussi l’initiative de bien des œuvres
lasalliennes dans les 80 pays du monde où elles sont implantées,
et notamment les universités : comme un label, en somme, de
qualité éducative, international et non seulement local.

JLBB
La Salle Liens international - N°72 - juin 2010

En 2014…
63 établissements sur 124 ont, à ce jour, adopté « La
Salle » dans leur nom d’établissement.

Le logo « étoile » vient d’abord d’une commande pour
le grand rassemblement « La Salle 10 ». Le graphiste l’a
travaillé en même temps que la refonte du site
lasalle-France.fr

Il s’est basé sur le bleu et vert du logo des frères, a
choisi le jaune or de l’étoile Signum Fidei et du logo
de la congrégation internationale, et le magenta pour
évoquer la jeunesse et le dynamisme du réseau.

Bien entendu, on peut trouver d’autres interprétations
aux couleurs : reflet de la diversité des jeunes, des
communautés éducatives, des implantations, dans l’unité
du réseau…

Le Centre Scolaire « AUX LAZARISTES » a opté pour les
différentes unités de formation :

Écoles en bleu Collège en vert
Lycée en orangé Prépas en Magenta

Réseau Lasalle

nouveau
logo



Madame Natalia Trouiller, journaliste
attachée au diocèse a évoqué le voyage
de la délégation de l’Église catholique
de France en juillet 2014 et le jumelage
établi entre les diocèses de Mossoul et
de Lyon. Elle rapporte le décalage entre
l’espoir inattendu suscité par la visite
de responsables français, traduit par
une foule immense rassemblée à
Qaraqosh, et leur impuissance soulignée
par la dramatique chute de cette ville
peu de temps après le retour à Lyon.

Monsieur Jean-Frédéric Poisson
député du PCD, vice-président du
groupe d’étude consacré aux
chrétiens d’Orient à l’Assemblée
nationale, s’exprimait à ce double
titre.
Il a insisté sur la responsabilité des États-
Unis dans la tragédie que vivent les
chrétiens d’Orient. Les persécutions
contre les chrétiens ont lieu dans un

contexte de conflit entre sunnites et
chiites qui déchire la région, dont les
musulmans sont les victimes les plus
nombreuses.

En 1979, les États-Unis ont voulu affaiblir
le Shah d’Iran ; la conséquence en fut
l’instauration du régime actuel de
Téhéran. Le régime baasiste, certes
sanguinaire et coupable d’exactions
bien connues, était relativement
protecteur pour les Chrétiens, limitait
les tensions entre sunnites et chiites. La
tentative occidentale d’exporter par les
armes une démocratie sans nuance,
non questionnée, [la démocratie par les
armes] dans les années 2000 a échoué.
Elle a déstabilisé les régions, provoqué
l’anarchie et la violence. Les mêmes
erreurs ont été commises lors des
interventions contre Khadafi, Bachar al
Assad et Saddam Hussein. Le Liban et
la Jordanie craignent d’être déstabilisés
par l’afflux de réfugiés, chrétiens comme

musulmans, qui se pressent à leurs
frontières : 1,2 million de musulmans
ont dû fuir, 150 000 chrétiens. La
situation est si critique qu’à Beyrouth,
cer ta ins  d i r igeants  prônent  un
séparatisme géographique des citoyens
en fonction de leur communauté
religieuse, ce qui avait toujours pu être
évité jusqu’à présent.

Il invite l’assistance à agir en faveur des
Chrétiens d’Irak, et met en garde contre
l’illusion de la sécurité : aucun pays de
la région n’en sortira indemne (analyse
du roi de Jordanie) et les pays occidentaux
en subiront également les effets. Il
estime que la seule solution réside dans
une alliance Occident-Russie.

A. BRINNEL, Professeur de lettres
en Prépas Ecam sur le site Saint-Barthélemy

A. FUMEY, professeur de
mathématiques en Prépas Ecam

sur le site Saint-Barthélemy
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Témoignage

Conférence

Le Père Muhannad al-Tawil a rappelé l’histoire et la géographie de la
Mésopotamie.TÉMOIGnAGE

Quel avenir pour les minorités en Irak?

: 1/3 des réserves mondiales de
pétrole. Présence de différentes ethnies : kurdes, arabes,
assyriens. Présence de différentes religions : islam chiite - d’où
la présence des mausolées auxquels s’attaque l’EI -, islam sunnite,
christianisme, judaïsme

.
Leur situation est difficile depuis longtemps: ils furent persécutés
par les Perses, mais protégés ensuite par les califes abbassides,
puis persécutés par les Mongols et les Ottomans. Ils furent
également victimes du génocide du début du 20ème siècle,
qui frappa les Kurdes, les Chaldéens, les Syriaques.

, puis par
la guerre du Golfe, par l’embargo décidé après l’invasion du
Koweit. Le régime de Saddam Hussein était sanguinaire, mais
relativement protecteur pour les chrétiens. L’anarchie qui a
suivi a permis l’entrée de terroristes. Les persécutions contre
les chrétiens ont repris dès le 1er août 2004 pour ne plus
cesser : destruction d’églises, d’évêchés, enlèvements, tortures,
assassinats, déplacements et mariages forcés, etc. La persécution
a pris un caractère systématique du 1er au 8 octobre 2008,
planifiée par les fondamentalistes. Pour ces personnes, tous
les chrétiens sont dans le même sac, qu’ils soient occidentaux
ou irakiens ne change rien. Il rapporte un phénomène étrange
lors de l’invasion par l’EI le 11 juin 2014: l’armée irakienne
était absente, toutes les armes abandonnées. Il souligne enfin
que le premier martyr est sans doute un universitaire musulman,
assassiné pour s’être insurgé contre le marquage des chrétiens.

Données géographiques

Un pays où les Chrétiens sont présents depuis le 1er siècle

Un pays épuisé par la guerre entre l’Iran et l’irak

L’avenir des chrétiens en Irak est gravement compromis.
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Portrait

Je décolle pour le Pérou le 1er août 2013 pour 365 jours ! Qui l’aurait cru? En
tout cas, pas moi ! Je libère mon poste de CP/CE1 sur l’école Saint Jean. Ça fera

une heureuse ! J’ai tout laissé : mes proches, mes parents, ma famille, mon appartement, ma classe, mon
orchestre, mon téléphone portable, ma carte bleue, ma langue maternelle, mon quartier… Bref, j’ai laissé
toutes mes habitudes et tout mon petit confort lyonnais.

Je décolle seulement avec la confiance. Ce n’est pas facile de partir dans un endroit inconnu, surtout quand
on ne parle pas un mot d’espagnol et quand on ne connaît pas les personnes qui viennent nous chercher
à l’aéroport de Lima!

ExPÉRIEnCE

Une expérience de Cœur

Àl’aéroport, Léo, un Allemand,
et Manu, une Brésilienne,
v i ennent  me  che rche r…

Imaginez la communication, sans
compter les sept heures de décalage
horaire !

Ça y est, je suis enfin arrivée dans ma
nouvelle maison!

J’habite dans une maison un peu
particulière, nommée un Point-Cœur.
C’est une maison qui accueille
pendant la journée ceux qui cherchent
amitié et réconfort.

Il y a 30 Points-Cœur dans tout le
monde entier. Points-Cœur est une
association catholique créée en 1990
qui envoie des jeunes
p e n d a n t  1 4  m o i s
min imum pour  ê t re
auprès des plus souffrants
et des plus démunis.

Au Pérou, cette maison
existe depuis 23 ans. Notre mission,
c’est d’être tout simplement là, à
jouer avec les enfants et à écouter
nos Amis. Les Amis sont les personnes
que nous allons visiter. Dans cette
maison, nous sommes 5 à 7 jeunes
de 20 à 30 ans, de toutes nationalités.
Nous vivons en communauté. Pas

facile de vivre 24h/24h avec des
personnes qu’on n’a pas choisies !
Mais en même temps, la communauté
fait notre force ! Avec ceux qu’on ne
peut pas supporter, on va visiter un
Ami malade, seul ou en détresse.
Durant  l e s  v i s i t e s ,  on  oub l i e
rapidement les défauts de l’Autre et
on est très vite à l’écoute de nos Amis.

Nous avons des temps de prière en
communauté durant la journée. Le
matin, nous prenons du temps pour
laver notre linge à la main ! Pendant
l’hiver, les habits et draps essaient de
sécher avec 13 degrés accompagnés
d’une pluie fine et légère !

Parfois, un Ami vient frapper à notre
porte. Évidemment, Il
frappe toujours quand on
a plein de choses à faire
(linge, cuisine…). Nous
ne contrôlons rien ! Vous
savez, on aime bien

programmer mais ici, chaque visite
est surprise et source de moments
magiques. Ici, j’ai appris à me laisser

surprendre, à accueillir tous les
imprévus dans une journée. Les
journées sont tellement intenses qu’on
a l’impression qu’elles durent deux
jours !

Souvent, Amélita venait parler avec
nous. C’est une belle femme, parfois
très élégante. On a du mal à l’imaginer
s e u l e  a v e c ,  c o m m e  u n i q u e
compagnon, son petit chat tout
maigrichon.

C’est une femme qui n’a pas un sou
mais qui un cœur immense! Au début,
Amélita me fatiguait. J’avais vraiment
du mal à l’écouter parler pendant

Notre mission,

c’est d’être tout

simplement là

Mon quartier au PérouLe Point-Cœur

À l’orphelinat



une heure surtout quand ses paroles
ne sont pas forcément très cohérentes!
Eh bien, je peux vous dire que c’est
une personne qui m’a apporté le plus
de chaleur humaine avec sa grande
générosité et son grand cœur. Quand
elle n’a pas un sou et qu’elle m’offre
pour mon anniversaire un petit paquet
de céréales et un tee-shirt rose, ça
fait réfléchir !

Nous invitons parfois des Amis pour
les repas. Durant l’après-midi, un de
nous reste jouer au Point-Cœur avec
les enfants. Les autres, toujours par
deux, vont visiter les
personnes qui en ont
besoin. Une visite, c’est
passer un moment tout
simple avec un Ami. Pour
les anniversaires, c’est
tout simplement apporter un gâteau
et un cadeau. Parfois, les discussions
sont  l imi tées  mais  ce  qui  es t
extraordinaire, c’est qu’on est tout
simplement heureux d’être là ! On
oublie très vite nos petits soucis quand
on voit toutes ces femmes battues,
ces personnes seules, ces personnes
malades, ces êtres abîmés et rongés
par l’alcool. Je n’oublierai jamais toutes
ces visites si simples et si enrichissantes.
Je me souviens d’une visite chez
Abuela Rosa (= grand-mère Rosa).

Cette femme vient de
fêter ses 90 ans en août. Elle
est immobilisée depuis 18 ans. Son
mari, Victor, va travailler tous les jours
dans le centre de Lima (à une heure
de notre quartier) pour ne rapporter
quasiment aucun argent. Il laisse sa
femme toute la journée seule. Le jour
de son anniversaire, Victor tue son
dernier canard (plat très cher) pour
nous l’offrir. Il n’a pas un sou et il
nous offre son dernier canard…

Il y aurait plein de petites anecdotes
à raconter… En tout cas, je peux vous

assurer que Dieu m’a
mis sur mon chemin des
saints à prendre comme
exemple pour toute ma
vie !

Une fois par semaine,
nous allons dans un orphelinat pour
voir les 2 et 5 ans. Il faut voir tous ces
“p’tits bouts d’choux” se jeter dans
nos bras. Nous allons aussi passer du
temps avec des prisonniers entre 13
et 18 ans. Les prisonniers nous
a t tendent  chaque  j eud i  avec

impatience ! Nous, on ne fait rien !
On est simplement là à les écouter !
Eh bien, à chaque fois, j’en ressors
grandissante de l’espérance qu’ils ont!
365 jours au Pérou, ça passe trop
vite ! C’est frustrant de n’écrire que
quelques lignes pour raconter une
année péruvienne! Je ne voulais pas
rentrer ! Nos Amis sont tellement
attachants ! Ce fut une expérience
forte et inoubliable ! Cette expérience
de Cœur, je ne l’oublierai jamais !

L. CHABAUD, professeur des écoles
en CP/CE1 sur le site Saint-Jean
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Portrait

Une fois par

semaine, nous allons

dans un orphelinat

Notre communauté

Abuela Rosa alitéedepuis 18 ans

Amélita offre une jupe à Clotilde
et un haut rose à moiUn après-midi
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51École Saint-Nizier - Tour Pitrat
1, rue Mercière - 69002 LYON

École Saint-Jean
3, rue de la Brèche - 69005 LYON

Collège 6ème, 5ème, 4ème

3, Place Saint-Jean - 69005 LYON

Collège 3ème - Lycée
Classes Préparatoires aux Grandes Écoles Scientifiques et à l’ECAM

24, montée Saint-Barthélemy - 69005 LYON
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